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perfectionnement 
et recherche 

par GEORGES BEAULIEU 
responsable 

Service d'aide pédagogique aux professeurs 
College Bois-de-Boulogne 

La recherche dans les collèges du Québec a tou- 
jours été perçue comme une activité marginale, 
comme une fantaisie ou comme un luxe. Tradition- 
nellement, le collège est un lieu d'enseignement. Sauf 
les tâches de responsable de département, les prin- 
cipales activités du professeur ont toujours tourné 
autour de l'acte d'enseigner, c'est-à-dire de trans- 
mettre un contenu relié à la matière. Puis un jour sont 
venues les questions de pédagogie, les questions de 
didactique et de technologie éducative.. . On n'était 
plus aussi sûr de son efficacité d'enseignant. Certains 
se sont fait libérer et ont formulé un projet de 
<< recherche >> sur les dimensions pédagogiques de leur 
enseignement ou du programme de cours que l'on 
<< ne pouvait plus enseigner >> comme le suggéraient 
les fameux gros << Cahiers de la DGEC >>. C'est ainsi 
que plusieurs expériences de recherches pédago- 
giques sont nées. 

Questionnement sur les méthodes, sur le con- 
tenu, sur l'évaluation ? Chaque fois, on se remettait 
B l'étude du problème afin d'avoir les arguments ou 
les moyens de présenter autrement - et mieux - 
une discipline A des étudiants qui n'étaient pas encore 
des universitaires, ni plus tout à fait des << enfants 
d'école .» . Évidemment, certains professeurs choi- 
sirent d'autres solutions : la réflexion personnelle, les 
échanges entre collègues lors de colloques, la lecture 
ou même l'inscription à une maîtrise. Certains pour- 
suivirent un perfectionnement sur mesure, à partir de 
leurs besoins et des ressources que leur milieu et 
l'université pouvaient leur offrir. Les services d'aide 
pédagogique aux professeurs que l'on retrouve dans 
certains collèges assurent conjointement avec les uni- 
versités ce perfectionnement. 

Il se trouve cependant à chaque année des pro- 
fesseurs qui s'intbressent à divers aspects de leur dis- 
cipline ou de leur enseignement. De plus en plus de 
professeurs du collégial se découvrent de l'intérêt pour 
les questions scientifiques ou technologiques. Et puis 
il y a la recherche de nouveaux défis que l'ensei- 
gnement ne leur apporte plus.. . Jusqu'ici la recherche 
avait occupé une place tranquille et assez marginale 
dans les collèges. Avec l'arrivée du volet ACSAIR 
du Fonds FCAC et l'énoncé gouvernemental d'une 
politique québécoise de la science et de la techno- 
logie, de nouvelles possibilités et de nouvelles pra- 
tiques apparaissent. Nous assistons à un phénomène 
nouveau : l'intérêt évident des professeurs de collège 
pour la recherche fondamentale, la recherche en fonc- 
tion de la discipline et la recherche pédagogique. Une 
sorte de valorisation semble entourer cette nouvelle 
mentalité. De chercheur isolé, plus ou moins bien 
perçu, le professeur de collège apparaît maintenant 
comme un personnage important. 

Les << penseurs de politiques >> voient dans le 
personnel enseignant un << potentiel scientifique >> non 
négligeable. A l'occasion d'un décret, on n'hésitera 
pas en << haut lieu >> à se pourvoir de provisions suf- 
fisantes pour faciliter l'émergence de ces nouveaux 
venus dans l'univers ésotérique de la << vraie 
recherche >> . 

Une vocation nouvelle 

Puisqu'il semble évident que la promotion de la 
recherche au collégial sert bien certains intérêts encore 
difficiles à cerner, puisqu'il semble également per- 
ceptible que des professeurs y trouvent un nouveau 
champ d'activité professionnelle, il serait peut-être 



intéressant de se demander ----- comment -- l'activité de 
recherche peut devenir une nouvelle vocation' cour 
l'ensèignanf -de collège. Nous poumons nous deman- 

1 der siprofesseur de cégepa ia préparation adéquate 
à cët exercice exigeazde l a - r m ï s '  ~our-  ._ __ - -  . - 
r i o n i e ~ i t - F ~ S G  le problème autrement : &ce 
que _____._____--_-_ la conduite de la recherche n'est pas_-u~e--forme 
intéressante _ - _ _  de perfectionnement pour-.certains pro- 
f e m s  ? C'est A cette question que je voudrais m'at- 
tarder ici quelques instants. Il ne s'agira évidemment 
que d'un survol tout à fait prospectif et non d'un 
bilan, ni même d'une problématique. Nous n'avons 
actuellement que bien peu de recul devant un phé- 
nomène qui a pris beaucoup d'envergure cette année. 

Quand nous considérons l'expérience de 1983- 
1984, alors que certains moyens ont permis l'affec- 
tation de plusieiirs professeurs à des projets de 
recherche, nous pouvons faire quelquei constata- 
tions. Rappelons -que l'activité de &herche exige 
tout naturellement -un .--- entraînement - -  - - - méthodolog~ue 
que chacunn'a pas à la naissapce.. . ou que certains 
n'ont~as«Consolidé » après la rédaction de leur 
mémoire de maîtrise. ~ ' e s i  en quelque sorte un per- 
fectionnement sur mesure que ces nouveaux cher- 
cheurs doivent se donner : iléments de statistiques, 
concepts et procédés de colGe '  &-l'iTnfonnation. 
techn1Ge3;- sond$ce%'d& C e  -.- iraitement adonnées ; 
conception et-affinfiment d'un schéma ex~érimental . 
créatiiité et processus~dé~éSolution dé br6blèmes: 
~a %iEEillonge aveC chaque~che~heÜr.~~~ous voyons 
déjà par ces quelques exemples comment sur le plan 
méthodologique se posent des besoins de perfection- 
nement en tirmes _ de __l_l..___ concegts e-ëi-ii- 
&es. Nous pourrions en dire autant de la conduite 
même de la recherche dans un milieu qui n'est pas 
rompu au départ à ce type d'activité : élaborer un 
budget, repérer des consultants, passer des com- 
mandes de consultation, échanger de l'expertise, 
négocier des services un peu particuliers à ].'interieur 
du collège. 

« Que vont-ils donc faire dans cette galère ? >> 
me direz-vous. Je pense que nous aurons dans 
quelques mois, dans quelques années des explications 
sophistiquées pour expliquer ce phénomène. La ques- 
tion que nous avons voulu nous poser ici, c'est plutôt : 
« se perfectionnent-ils comme professionnels de l'en- 
seignement collégial quand ils entreprennent de 
savantes recherches sur la résistance des plastiques 
ou la construction d'un prototype de projecteur 
d'images par laser ? » Quand le thème de la recherche 
vise des retombées pédagogiques comme le renou- 
vellement des programmes d'enseignement, l'éva- 
luation de l'apprentissage, l'utilisation de technolo- 

gies éducatives (comme les applications pédagogiques 
de l'ordinateur) ou même de la production de matériel 
didactique expérimental, la question du perfection- 
nement quasi automatique de ces chercheurs ne se 
pose pas de la même façon : la finalité pédagogique 
est tellement évidente ... pour le collège. Mais, au 
fond, la question demeure la même pour le chercheur 
en éducation et pour le chercheur fondamentaliste ou 
pour le chercheur dans les diverses applications tech- 
nologiques : comment ces activités assurent-elles leur 
perfectionnement professionnel ? Est-ce une -- voie de 
perfectionnement privilégiée ? 

--- 

Innovation et transmission 
Un fait d'observation courante dans les milieux 

éducatifs : ceux qui bouillonnent d'idées neuves et 
qui sont curièux A , Tr&atifs, stimulants~p-r~eurs~co1- -- -- 

lègues sont souvent les candidats-pour des projets de 
L ---- ---- 

rgchercb. Ils semblent s'alimenter continuenement 
à des nouveaux courants d'idées. Ce sont souvent des 
individus qu'on dit « intéressants », « inquiets », 
parfois « inquiétants », « jamais banals ». Mais là 
nous sommes en plein jugement de valeur. Et sur une 
telle pente laissons-nous glisser encore un peu. Se 
pourrait-il que 1 'activité inno-v..alr.ic& (le côté 
« inqÜkt G ) soit diamétralement -- .I&- O posde A l'activitk 
de transmission d u s i r  de 'enseignant qui-est for- 
méed'une bonne dose de répétitions et de renfor- 

- - 
cementi-d'évaluation ? 

Le professeur qui s'adonne à une activité de 
recherche éprouve vite l'impression de travailler 
constamment dans du neuf ; il a l'impression de 
s'éloigner des connaissances sûres et souvent répé- 
tées. Traditionnellement chargé de transmettre un 
savoir ou des techniques, le nouveau chercheur est 
soudain en situation d'incertitude devant sa nouvelle 
tâche. Cette situation peut se comparer à une appli- 
cation de la théorie générale de l'information. En effet, 
selon cette théorie, nous savons que l'incertitude et 
l'originalité de l'information croissent en proportion 
inverse du taux de redondance du discours qui véhi- 
cule cette information. Ainsi le message didactique 
(la leçon), en plus de se mouler dans une economie 
du contenu, se présente avec un fort taux de redon- 
dance, chargée entre autres de rappels, de redites, 
d'insistance, de questions souvent rhétoriques. Alors 
que l'enseignement se situerait au pôle CONSER- 
VATIONITRANSMISSION de l'axe de la culture, 
l'activité de la recherche se retrouverait au pôle 
CREATION/CONCEPTUALISATION . L'appren- 
tissage de ce nouveau rôle et des attitudes adéquates 
aux situations et aux questions totalement originales 
devient donc ainsi un acquis important lors de 
recherches. 

PROSPECTIVES FÉVRIER-AVRIL 1984 83 



La formation du chercheur 

Cette dernière considération nous amène natu- 
rellement à soulever la question de la formation de 
chercheur @'il faudra -- donner ~ d e f a o n  plus poussée 
et plus - - systématique -. - - dans - . -. .- l'avenir. . .. -. -. Évidemment, il 
faudra ajuster cette formation aux situations et besoins 
rencontrés. Une attention apportée au choix et au type 
d'intervention des cons=tseng@és pour aidG les 
c h ~ i Ü r i : a s p e c t  précis aura le bénéfice de 
former ceux-ci en les rendant progressivement plus 
autonomes e t  plus expérimentés. Par ailleurs, la pré- 
sence des chercheurs dans un collège a un effet mul- 
tiplicateur sur les collègues et les départements. Les 
collaborations qui s'instaurent entre professeurs de 
disciplines différentes ont pour résultats observables 
de faire circuler des idées nouvelles stimulantes pour 
le milieu. La prise de conscience de cette influence 
enclenche chez le chercheur une réflexion sur son 
nouveau rôle, sur l'opportunité de telle ou telle 
démarche, sur le capital intellectuel de son environ- 
nement, sur la perception positive de soi que le milieu 
reflète (un reflet qui est autre que celui des étudiants). 
Toutes ces observations et bien d'autres que nous 
apportera la poursuite de cette expérience nouvelle 
au collégial nous indiqueront les façons d'assurer une 
fonnation de chercheur aux enseignants du collégial. 

La présence d'un bon noyau de chercheurs dans 
une institution collégiale ne peut passer longtemps 
inaperçue. Quand plus de 12% d'un personnel ensei- 
gnant poursuit des activités de recherche et que ces 
individus se trouvent à impliquer 64% des départe- 
ments, on peut dire qu'on a atteint la « masse criti- 
que » d'une réaction en chaîne dans un milieu. L'ap- 
pre-ge d'un rôle nouveau se situant entre 
l'enseignement, ,---a.- la coordination de département, la 
gestion administratic l'activité professionnelle et la 
r e o w e z p a s  une chose-simple. C'est d'ailleurs 
un apprentissage pour tous ceux qui doivent apporter 
leur contribution à la mise en route d'un projet de 
recherche : les départements et les divers services d'un 
collège sont confrontés à des questions inhabituelles 
que les décrets ou les conventions n'ont pas prévues. 
Loin d'être angoissantes, ces situations nouvelles 
soulèvent le problème de l'organisation technique et 
fonctionnelle de la recherche dans les collèges. Il y 
a là des expériences enrichissantes à faire et des leçons 
à tirer. 

Le service de recherche 
dans un collège 

Enfin, une dimension du phénomène mérite un 
moment d'attention : le rôle d'un service dgp&rche 
dans un collège. Dans certains collèges du Québec, 

on retrouve un ou deux professionnels dont le mandat 
consiste à favoriser la recherche, l'expérimentation, 
le perfectionnement profess?onnei et l'information 
pédGgique. J u s s c i  leur rôle a surtout consisté à - 
répondre aux besoins pédagogiques ~~ des enseignants .~ 

(consultation, - . information, -~ --. .- perfectionnement, inno- 
vation pédagogique). Le phénomhë de la recherche 
a donc-eu unimpact majeur sur ce service qui n'était 
pas non plus tout à fait étranger à son apparition. Car 
ce carrefour permet de stimuler le questionnement, 
de soulever des thèmes de recherche ~ .--2 de=- des 
centres -~- d'intérêt chezcertains p rof~~ .urs , . .& fournir 
de la documentation . ~ ~ ~ .  .... originale et récente,. Chargé de 
perfectionner les enseignants qui le désirent., ce ser- 
vice devra assurer l'entraînement à la recherche, faci- 
l i t è r l ~ ~ l g ~ s a t i o n ' d e s  -. ..% . ~ ~ résultats ae'&c&che, . .;. --. f& 
connaitre --.- .. des techniques de créativlte et des processus 
de.soluton de probler&.. Associés à lanaissance des 
projets de recherche, ces profe<sionnels _ . .  . __ sont enmesure _ _ 
~~~~~IKsolidité - -- dés  intentions des-futurs cher- 
~heurs et de m e k r  l'envergure des pÏoblèmes posés. 
Leur r6le consiste souvent à « inventer » (invenGe : 

_c__- .- 
trouver) fiproématique qui recouvre les problèmes ~- 
p r o p g s  par les aspuants-c'hercheurs. Ainsi pour le 
reste du protocole de la préparation d'une recherche, 
le conseiller pédagogique veille au respect des étapes 
du doSGëi3eladëmaridëGde . subGeTïGï@Tfi6~rera 
les profess-rs d'une p-~t<&%J deelXaEté  de leur 
enseignement. -. La préparation soignée .- de la demande .- .~ 

de'subvention -. étanl-u-e-e&n_twantie du succès 
du restede l'entreprise, les - conseillers ~. pédagogiques 
d'expérience --y sgignent la recherche p+limiZ?e ---- de 
façon très ~. . poussée. 

Encore là, se présentent plusieurs occasions de 
oerfectionner les nouveaux chercheurs. En particulier .~ ~ 

au plan - méthodologique -- : anabse des donnéescmpi- 
nques, f o r m u ~ n ~ d r l ï y p o ~ ~ s e s ,  . .. rédaction d'un pro- _.- - 
tocole d'expérimentation, s@cification d o b m e t  
de~C~s~ëxpérimën?àlës.  L'aide des conseillers porte - - . - . - - . . - - .  
également sur rÜ recherche de personnes-ressources, -. - - - 

s i r  l'accès à des sources documentaires ou à d'autres 
organismes de recherche. Enfin, il anive qu'une pré- 
recherche ne mène p a s 3  une demande deiihivention 
ou aboütit à un refus de lapart des organismes sub- 
ve~tionnâres. Dans ces circonstaices, I'investisse- 
ment a été tel qu'il y alieu de poursuivre a u e e e n t  
le ira\;ail' amorcé. Conseillers et professeurs doivent 
a-rendre à réajuster leur projet en fonction de 
nouvelles conditions. Les visé& sefont plus 
modestes, mais les bénéfices pour différents qu'ils 
soient, n'en seront pas moins fort importants. Les 
occasions de se perfectionner n'auront pas manqué 
non plus. On comprendra que pouroutes ces raisons 
le rôle des conseillers en recherche et en perfection- 
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nemen t dans les collègesS- a élolue m s i & 5 a m e n t  
u c- 

depuis -- quelques-anges. On peut imaginer que cette 
fonction d'animateur-conseiller-superviseur est appe- 
lée à croître avec le nGbre grandissant des cher- 

/ cheurs* 
Que conclure d'un phénomène qui risque de 

s'amplifier dans nos institutions collégiales ? D'abord 
que cette nouvelle activité dans la tâche de l'ensei- 
gnant de cégep arrive à point dans le plan de carrière 
de la moyenne des professeurs de cégep. Avec la 
quarantaine, une solide expérience d'enseignant, une 
bonne préparation académique (maîtrises et docto- 
rats), une stabilisation des institutions collégiales, le 
temps est propice à un réinvestissement d'une partie 
de ce potentiel intellectuel dans des activités nova- 
trices. La recherche est une voie privilégiée parmi 
d'autres. Cette activité représente un défi nouveau et 

la fermeture d'une boucle avec les études universi- 
taires de plusieurs professeurs. Pour certains profes- 
seurs venus à l'enseignement à partir d'une carrière 
professionnelle, la recherche donne l'occasion de faire 
le point sur des questions plus théoriques dont les 
conséquences pratiques peuvent nourrir l'enseigne- 
ment ou l'entreprise. Evidemment un tel défi pose 
des exigences de perfectionnement. Ceux qui relè- 
vent ce défi ne manquent pas de constater l'enri- 
chissement considérable qu'apporte cette expérience. 
Chercheur traditionnellement solitaire, il peut aujour- 
d'hui partager ses enthousiasmes et ses déceptions 
avec quelques collègues de plus. 11 peut donc afficher 
à sa porte « je cherche » et à trois portes plus loin, 
la réponse « moi aussi D. 

La recherche ..., une porte ouverte ou fermée : 
l'avenir est derrière. 

Une compagnie dont 
les seuls propriétaires 
sont les assurés 

Assurance en vigueur 
$5.9 milliards 

Actif 
$41 2 millions. 
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